
 

 

 
 
 
 
Anecdote saison 2020 

 
 
 
Cette année 2020 restera dans nos mémoires car un petit virus nommé Corona, 
venant de l'Empire du Milieu, a envahi la planète. Celui-ci a considérablement 
changer nos vies. Pour respecter au mieux les mesures sanitaires annoncées par 
le Conseil Fédéral pour endiguer cette pandémie, nous avons dû modifier notre 
programme et l'adapter tout au long de l'année. 
Grâce à ces anecdotes, vous pourrez découvrir ou vous remémorer les différentes 
marches proposées par nos chefs de course.  
Bonne lecture 
 
 
Week-end de clôture à Yverdon-les-Bains  
16 – 17 novembre 2019                                                                                            
 (Cheffes de course Chantal Legland et Myriam Kernen)     
 
 
Après 1h10 en transport public, nous voici arrivés à Fontanezier. Notre président 
Vincent nous souhaite la bienvenue et nous présente quatre étudiants de 
l''Eracom de Lausanne qui vont nous accompagner et nous poser quelques 
questions concernant le sport pour handicapés tout en nous guidant pour la 
première fois. 
Nous sommes prêts oui, mais non! Il manque un guide, Nicolas, qui est entrain 
d'arriver avec son neveu en voiture. Nous l'entendons monter.  Il avait confondu 
les horaires de départ à Neuchâtel. Et oui, cela arrive! 
Il est presque 11h quand nous commençons notre balade par un joli sentier 
pédestre entre terre, cailloux et racines, tout en admirant le lac de Neuchâtel et 
les villages qui se trouvent de l'autre côté du lac. 
Nous arrivons à Champagne dans la maison de paroisse où nous attend Philippe 
le responsable. Il nous a chauffé le local et mis à notre disposition thé et café. 
Nous tenons ici à le remercier pour cette gentille attention. 
Bien requinqués, nous reprenons notre descente en direction de l'Arnon que nous 
allons traverser en passant par Corcelettes puis derrière le château de Grandson 
qui surplombe le lac. Tout en poursuivant notre balade entre la voie de chemin de 
fer et le bord du lac nous arrivons à l'auberge de jeunesse "Le gîte du passant" où 
nous attendait Robert. Charly et Pietro sont venus nous rejoindre un peu plus 
tard. 



 

 

Après le repérage de nos chambres, de notre lit et surtout des commodités, nous 
sommes fin prêts pour la petite séance des résumés de course de l'année lus par 
nos sympathiques accompagnants.  
Après l'année écoulée, nous passons à l'année qui vient. Toutes les courses ont 
été prises par nos super chefs de course. Nous tenons à les remercier pour leurs 
engagements précieux. 
Au petit déjeuner, nos cheffes de course nous annoncent que nous irons jusqu'au 
champ des dolmens et que nous allions raccourcir la course vu les conditions 
météo. 
A 11 h nous sommes entrés dans un restaurant et nous avons discuté de la suite: 
"Voulez-vous rentrer maintenant ou aller manger"? A l'unanimité, la décision fut 
prise d'aller se restaurer. Il a fallu trouver un resto ouvert et avec de la place pour 
20 convives! Ce qui fut fait après 20 minutes de recherches. Bravo les 
spécialistes du smartphone! 
Et c'est en début d'après-midi que nous reprenons le train pour rentrer chez nous. 
Malgré les mauvaises conditions météo, nous avons passé un excellent week-end 
dans la joie et la bonne humeur. 
Merci aux organisatrices. 
 
Pierre Kehrer   
   
 
La Dent-de-Vaulion 
Dimanche 12 janvier 2020 
Chef de course: Jean Vonlanthen, adjointe: Hélène Vonlanthen 
 
 
La plupart des participants à la marche se retrouvent à la gare de Lausanne. Il fait 
beau temps mais le manque de neige nous oblige à laisser nos raquettes à la 
maison. 
Surprise en arrivant au Pont: le brouillard ! Mais ce ne sera pas pour longtemps. 
Notre président, Vincent, nous accueille sur le quai de la gare, et en particulier 
Michel, nouveau guide, membre du Club alpin, venu de Neuchâtel grâce à Carla. 
Nous sommes dix-sept au départ de la marche, soit neuf mal ou non-voyants et huit 
accompagnants. Raphaël se joindra à un tandem. 
Au fur et à mesure de la montée, nous découvrons quelques plaques de neige; plus 
tard nous marcherons dans la neige sur de courts tronçons. 
Arrivés au lieu-dit Petite Dent, Antoinette croit voir un chamois, mais c’est un 
mirage, une ombre. Cependant, un peu plus haut, le mirage devient réalité !  Un 
chamois est là, à une dizaine de mètres de nous, broutant la maigre herbe du talus 
bordant le chemin. Il n’avait pas l’air effrayé du tout. 
Au Chalet-restaurant de la Dent-de-Vaulion, nous avions le choix entre monter au 
sommet ou redescendre par un autre versant en direction de la cabane du Club 
alpin. Nous sommes six à monter au sommet. Le chemin est facile, très peu 
enneigé. En à peine une demi-heure nous y sommes. La vue est superbe. Au 



 

 

retour, nous nous sommes un peu perdus et avons loupé l’apéro à la cabane, mais 
qu’importe. Nous avons dégusté une excellente assiette de lentilles et autres 
légumes, saucisson et jambon, préparés et servis par Roland et Michèle. Vincent 
et Carole ont aussi apporté du panettone et du chocolat. De quoi fêter un peu 
Michaël qui a son anniversaire aujourd’hui. 
Il est l’heure maintenant de remercier chaleureusement et dire adieu à Roland et 
Michèle. Nous nous remettons en route, sur un terrain plus délicat: neige, glace, 
boue, cailloux… De plus, nous marchons la plupart du temps avec le soleil dans les 
yeux, ce qui n’aide pas. Mais tout le monde arrive sain et sauf  au Pont, et à l’heure ! 
C’est-à-dire quelques secondes avant le départ du train ! 
Merci Jean et Hélène pour cette belle course ! 

 
Michel Viredaz 

 
 
Sortie en soirée : Les Paccots 
Samedi 15 février 2020 
 
Chef de Course : Patrice Geinoz 
 
 
Ce samedi de mi-février, le temps est printanier et pourtant nous étions 26 
participants à nous retrouver au parking du Pont de la Cascade aux Paccots. 
C'est notre point de ralliement. Chacun arrive en voiture qui de Lausanne, qui 
d'Yverdon ou encore de Fribourg ou de Romont. Cette sortie en "raquettes" était 
organisée conjointement avec le Groupe tandem de Fribourg. Parmi les 26 
participants : 16 sont du GSHV, 8 du GTF et 2 qui mangent à tous les râteliers 
comme notre Président notamment.  
Après s'être tous bien embrassés, on se met en route sur le "sentier des 
caquelons". Le temps de marche jusqu'à la buvette, où nous allons nous 
restaurer, est annoncé à 1h.30 sur les panneaux. C'est dans la forêt que le sentier 
commence rapidement à grimper. Pourtant, on continue à bavarder et le groupe 
n'a de cesse de s'étirer. En haut du raidillon (après 20 minutes de marche), notre 
chef nous propose de faire une petite pause, afin de rassembler les troupes. On 
continue ensuite à progresser sur un sentier bucolique avec de magnifiques vues 
sur le sommet du Teysachaux. En passant vers l'alpage du Vuipay d'en-bas, on 
peut voir le point culminant de notre parcours.  
Au coin du sentier, on fait une jolie rencontre : Carine, la gardienne de la cabane 
de la Tourche. On blague un moment et on l'invite à remonter avec nous pour 
partager un peu plus haut le verre de l'amitié. Malheureusement, elle est un peu 
pressée; alors ce sera pour une autre année.  
On continue à grimper à travers les pâturages et, au point presque culminant de 
notre randonnée, vers un Joli chalet, on fait notre seconde pause. C'est alors que 
Vincent ouvre son sac-à-dos et voilà qu'il sort du blanc, du thé et du sirop d'orgeat 



 

 

pour notre Raffi! On est tous assoiffés et c'est bien volontiers qu'on trinque à cette 
belle randonnée.  
Patrice nous rappelle à l'ordre, il ne faut pas trop s'attarder et on se remet à 
marcher. Arrivés au point culminant, on se retourne et, là, c'est une bien jolie vue 
sur le Léman avec un beau coucher de soleil, qui nous surprend. 
On arrive enfin vers 18h.20 à la Buvette du Vuipay. On pose nos sacs et nos 
affaires sur la terrasse mais sans se presser vu que la température est douce. 
Néanmoins, on se met à table. Au menu, c'est fondue pour beaucoup d'entre 
nous ,mais d'autres s'essaient aux roestis, aux côtelettes, aux macaronis à la 
crème. Après s'être bien restaurés et surtout hydratés, il est déjà l'heure et nous 
devons repartir.  
A la sortie de la buvette, il nous semble que l'air s'est encore adouci. Patrice nous 
recommande de chausser nos raquettes pour ne pas glisser mais ce n'est pas 
une obligation. Vitus, quant à lui, s'est paré de sa tenue de soirée et étincelle avec 
son joli collier lumineux. 
C'est sous un ciel d'encre qu'on commence à redescendre. Une brise bien trop 
chaude pour la saison vient nous caresser. On suit un parcours balisé. Le 
manteau neigeux est très mince et bien troué. On fait régulièrement des pauses 
pour se rassembler. Au 2/3 de la descente, Andrea nous sort un petit remontant : 
un médicament fait à base de pommes et d'herbes. Excellent pour la digestion ! 
On quitte définitivement la neige pour terminer la balade le long d'un chemin de 
forêt bien boueux. Un petit coup d'œil au ciel pour voir qu'il s'est enfin 
complètement étoilé. Et nous voici déjà arrivés au parking du Pont de la Cascade. 
C'est l'heure pour chacun de se bisouter et regagner son chez soi, le ventre bien 
garni et avec un nouveau plein d'une belle énergie. 
Merci Patrice de nous avoir fait découvrir ce sentier de 6.7 km avec ses 430 
mètres de dénivelé au pied de la Dent de Lys et de nous avoir emmenés déguster 
une excellente cuisine du terroir dans une buvette bien sympathique. 
 
Carole Collaud 
 
 
Sortie en raquettes au Lac Tanay  
Dimanche 1er mars 2020 
Chefs de Course : Véronique Milliquet et Michel Bourquin 
 
 
C’est par une belle journée que nous nous retrouvons sur le parking du Flon 
environ 1060m et, en binômes, 18 membres chaussent les raquettes pour 
rejoindre le lac Tanay à1409m. C’est un petit lac de montagne, entouré de 
Préalpes, situé dans une réserve naturelle protégée. 
Conduis par Véronique et Michel nous empruntons le chemin escarpé appelé les 
Chèvres. C’est sportif. Les malvoyants sont forts et courageux. Quelques 
raquettes devront être remises aux pieds et, pendant cette rude montée, le jeune 
chien de Roland découvre les plaisirs du groupe pour la première fois. 



 

 

Arrivés au col Tanay, 1440m, le lac se cache encore. Par contre les Préalpes qui 
nous entourent rappellent de jolies courses à certains. Eddy, lui, se souvient des 
beaux moments quand il venait enfant marcher avec ses parents autour du lac.  
Enfin le voilà. Une bonne couche de neige le recouvre. Ce lac en hiver est 
fréquenté par de nombreux plongeurs qui se glissent sous  la glace. Il faut dire 
que cet endroit ne voit pas le soleil de tout l’hiver. Mais aujourd’hui, il est 
ensoleillé, tout comme le refuge du Gramont où nous arrivons heureux de nous 
délester de nos raquettes, sacs et vestes. 
Surprise ! Un magnifique apéro nous est servi sur sa jolie terrasse ensoleillée. Il 
est offert par nos guides, Véronique et Michel, organisateurs de cette belle 
journée.  Je les remercie encore. 
A l’intérieur une bonne fondue nous attend, il y a du monde. 
Vient le moment de repartir en traversant le lac puisque le patron de l’auberge 
nous a formellement  assuré que la glace était très épaisse et que s’il y avait de 
l’eau dessus c’est parce que la neige fondait  sous ce beau soleil. La traversée ne 
fut pas facile. Quelques raquettes s’enfonçaient à ne plus vouloir réapparaître en 
surface. Quel soulagement (pour moi) de remonter enfin sur l’autre rive. Puis la 
descente par le chemin plus facile nous a permis d’arriver assez tôt jusqu’au  
bistro du village le Flon pour prendre un dernier verre. Il est temps de nous 
équiper et c’est sous la pluie… que le petit car postal arrive avec sa très 
sympathique conductrice. 
Merci Véronique et Michel ce fût une très belle journée dont nous garderons un 
excellent souvenir. 
 
Odile Rames 
 
 
1ère marche en Gruyère 
Dimanche 29 mars 2020 
Chefs de course : Hélène et Jean Vonlanthen 
 
 
C'était en mars 2020 ... 
"Les rues étaient vides, les magasins fermés, les gens ne pouvaient plus sortir. 
Mais le printemps ne savait pas, et les fleurs ont commencé à fleurir, le soleil 
brillait, les oiseaux chantaient, les hirondelles allaient bientôt arriver, le ciel était 
bleu, le matin arrivait plus tôt." 
C'était en mars 2020... 
Nos souliers étaient prêts à être enfilés, nos bâtons étaient réglés, nos sacs à dos 
étaient prêts à être chargés, mais à cause du confinement, nous avons été 
contraints d'annuler cette randonnée 
Nous remercions Hélène et Jean d'avoir préparé cette sortie. 
 
 



 

 

2ème marche au Jura 
dimanche 26 avril 2020 
Chef de course : Raphael Ioset  et sa Maman 
 
 
C'était en avril 2020... 
"Bientôt il n'y aurait plus de place dans les hôpitaux, et les gens continuaient de 
tomber malades. 
Mais le printemps ne savait pas, le temps d'aller au jardin arrivait, l'herbe 
verdissait." 
C'était en avril 2020... 
Raphi avait coupé le bois pour le feu du dîner, sa maman avait passé commande 
des grillades chez le boucher, le vin avait été livré au chalet. Mais vu l'ampleur de 
la pandémie, nous avons été obligés à nouveau d'annuler cette randonnée et de 
la reporter à l'année prochaine 
Un grand merci à Raphi et sa maman d'avoir proposé cette course 
 
 
3ème marche au Valais 
Dimanche 17 mai 2020 
Chef de course : Roland Rahier 
 
 
C'était en mai 2020... 

"Les gens ont réalisé l’importance de la santé, la souffrance de ce monde 
qui s'était arrêté, de l’économie qui a dégringolé. 
Mais le printemps ne savait pas. Les fleurs ont laissé leur place aux fruits, 
les oiseaux ont  fait leur nid, les hirondelles étaient arrivées." 
C'était en mai 2020... 
Roland avait étudié les topo-guides  du Valais, marqué son itinéraire sur son 
GPS, fait une première reconnaissance de la montée vers le sommet. Mais 
en attendant la fin du confinement, le médecin cantonal ne nous a pas 
donné le feu vert pour organiser cette randonnée. 
Nous remercions tout particulièrement Roland pour avoir fait ce travail, mais 
cela ne sera que partie remise. 

 

 

De Croy à Vallorbe  
Dimanche 28 juin 2020 
Chef de course : Roland Rahier 
 
 



 

 

Après un déplacement en train depuis Lausanne et en voiture pour les 
Neuchâtelois/Jurassiens, les participants se sont retrouvés à 9h30 à la Gare de 
Croy pour le départ de cette marche.  
Sans bises ni embrassades, mais dans la joie et la bonne humeur, chacun était 
content de se revoir après ces mois de semi-confinement et d’incertitudes liés à la 
crise du coronavirus.  
Pour cette première marche de l’année, Vincent nous a transmis quelques 
informations et nous avons formé les tandems. Notre chef de course Roland et 
son fidèle compagnon à quatre pattes nous ont ensuite guidés en direction de 
Romainmôtier.  
La température était très agréable et, après une nuit bien arrosée (en pluie…), le 
soleil a refait petit-à-petit son apparition durant la matinée. A Romainmôtier, nous 
avons pu admirer ou toucher quelques bâtisses médiévales dont la magnifique 
Abbatiale, construite entre 990 et 1028 et qui constitue l’un des plus anciens 
édifices roman de Suisse.  
Après cette petite halte, nous avons attaqué la montée avec un chemin assez 
large qui nous emmenait proche des fermes et habitations situées sur les 
hauteurs. Ensuite, notre grimpée s’est poursuivie par un chemin dans la forêt 
avant d’atteindre un vaste pâturage. Un peu avant le point culminant de cette 
sortie, nous nous sommes arrêtés pour la pause de midi, durant laquelle les 
génisses nous ont tenu compagnie en broutant tranquillement à quelques mètres.  
L’après-midi, nous sommes passés à proximité du chalet « Premier » (1137m). 
Les guides ont pu décrire quelques jolis sommets, notamment la Dent de Vaullion 
et le Mont d’Or.  
Nous avons entamé ensuite la descente durant une bonne heure jusqu’à Vallorbe. 
En attendant le train qui nous ramerait à Croy, nous avons pris une boisson 
rafraîchissante au buffet de la gare, gracieusement offerte par le GSHV.  
Un grand merci aux organisateurs de cette marche facile et accessible qui nous a 
permis de nous remettre en jambes et surtout de nous retrouver entre amis.  
 
Michaël Wenger 
 
 
Au Molard et au Folly depuis Sonloup 
Dimanche 19 juillet 2020 
(Chef de course : Christiane Burnens) 
 
 
Ce dimanche matin, je retrouve à la gare de Lausanne un petit groupe de 13 
marcheurs motivés. De plus, un temps splendide va nous accompagner durant 
cette journée. 
Avant de pouvoir entreprendre notre randonnée, nous prenons tout d'abord le train 
jusqu'à Montreux, puis le Mob jusqu'aux Avants.  Les Avants, un petit village où les 
prés sont tapissés de narcisses au mois de mai. Enfin, nous montons dans le 



 

 

funiculaire qui a été construit en 1910 et qui effectue les 500 mètres nous séparant 
de Sonloup. C'est ici, à 1156 m d'altitude que notre marche débute. 
Une mise en jambes avec une petite montée facile sur un chemin goudronné nous 
mène à la Cergnaule. Nous traversons quelques pâturages et nous attaquons 
l'ascension jusqu'au sommet du Molard qui culmine à 1752m. Arrivés au sommet, 
nous sortons nos pique-niques  respectifs et nous nous asseyons dans l'herbe pour 
manger. Après cette pause bien méritée, nous poursuivons notre marche. Nous 
redescendons sur quelques mètres le chemin que nous avions pris auparavant, 
puis nous prenons un petit sentier escarpé avec beaucoup de racines. Celui-ci nous 
conduit au Folly. La montée est terminée, il nous reste  plus qu'à redescendre les 
750m de dénivelé que nous venons de parcourir. Nous entamons donc la descente 
sur l'alpage de Châtel et retournons à la Cergnaule. Avant de reprendre le 
funiculaire pour les Avants, nous allons boire un verre sur une terrasse. 
Je tiens ici à remercier notre guide Christiane pour l'organisation de cette superbe 
randonnée. Je désire également adresser mes remerciements à tous les guides du 
GSHV qui nous consacrent du temps, car sans vous nous ne pourrions pas faire 
ces belles marches. Alors je vous dis à tout bientôt pour une nouvelle sortie ! 
 
Viviana Forney 
 
 
Zeneggen - Moosalp-Törbel 
Dimanche23 août 2020    
Chef de course Fred Lang 
 
 
Viège 9h10, notre groupe est au complet : 23 participants dans le car postal qui 
va nous mener à Zeneggen 1361m.  
Vincent souhaite la bienvenue à deux dames du Club Alpin qui accompagnent 
Fred et qui sont intéressées pour venir marcher avec nous. 
10h00 le groupe se met en route. Le sentier se met à monter gentiment puis de 
plus en plus raide jusqu'à la clairière où quelques chevaux paissent tout en 
admirant Les Mischabels à l‘horizon, Déjà 1644 m, mini pause, ouf. 
Nous poursuivons notre montée dans la forêt entre mélèzes et épicéas. La pente 
est plus douce presque plate et nous avons tout  loisir d'admirer deux lacs: le 
Breitmattensee 2047m et le Boningersee 2090 m qui n’est une petite gouille. 
Encore quelques pas et nous posons les sacs pour notre pause de midi.  
Après 40 minutes, nous reprenons notre chemin en direction de Moosalp. Tous  
les restaurants sont complets. Qu'à cela ne tienne, nous irons à Torbel.  
Törbel, joli village traditionnel. 
La descente est agréable dans les pâturages, nous passons devant la chapelle 
des Mayens où nous faisons une petite visite, ce qui nous permet de reposer nos 
jambes. 
 
Tourne la roue qui compte le temps 



 

 

Fondée en 1985, l'Association "Urchigs Terbil" (Vieux Törbel en patois) a pour 
objectif de restaurer des pans de cette culture trop vite disparue. Afin de 
reconstituer la chaîne blé-farine-pain que les anciens connaissaient si bien, un 
parcours a été aménagé dans le courant de l'année 1991. Il fait le tour du village 
et du terroir avec ses structures d’exploitation. Le randonneur peut ainsi visiter 
successivement un raccard, un foulon à draps, un moulin, un four à pain, un 
pressoir et une demeure familiale (la maison Polycarpe) qui ont été rénovés par 
l’association. 
Notre superbe balade va se terminer sur la terrasse du restaurant pour nous 
désaltérer avant de reprendre le car postal. 
Un grand merci à Fred et à nos guides pour cette magnifique journée.  
 
 Pierre Kehrer 
 
 
Noiraigue - La Tourne 
Dimanche 20 septembre 2020 
Chef de course : Odile Rames 
 
 
Le 20 septembre, le GSHV a fait « mumuse » avec la météo et finit par démentir 
les prévisions pessimistes, confirmant l’adage “dans tous les cas, nous partons”. 
La gare de Neuchâtel est le dernier regroupement collectif. Heureusement que 
nos guides sont là pour nous faire suivre les parcours vers les quais imposés par 
la situation Covid. Masque obligatoire aidant, il fallait être attentif au brouhaha 
ambiant pour s’assurer qu’il s’agissait bien du GSHV. Quelques salutations 
“coudées ou révérencieuses” plus tard, les 28 participants sont là et le train gagne 
Noiraigue. Odile est notre cheffe de course et nous a concocté une promenade 
enchanteresse sur une dizaine de kilomètres le long d’une crête agréable et 
boisée. Nous sommes au pied des falaises de Roche Blanche qui font le bonheur 
des adeptes de la via-ferrata du Tichodrome et que nous allons contourner et 
rejoindre par la gauche. C’est parti pour un premier 400m de dénivelé jusqu'à la 
Clusette. Mais avant, le groupe fait la connaissance d’une nouvelle participante, la 
neuchâteloise Frédérique, qui découvre le plaisir des marches avec le GSHV. 
Quand à votre serviteur il est ravi de voir tous ses yeux qui ont rejoint pour nous le 
GSHV, à savoir nos accompagnants Nicolas, Isabelle, Christiane, Eric et Sonia… 
Heureux également de constater que le groupement peut compter sur Georges et 
Josiane venus en renfort et en soutien. Et donc un grand merci à Walther, 
désigné volontaire par Maria indisponible pour cette journée.  
S`il ne pleut pas, le temps n’en reste pas moins lourd, entre soleil et nuages, 
parvenant même à dissimuler le Creux du Van sur l’autre côté de la Vallée. A la 
Clusette, ceux qui transpirent ne sont pas tirés d’affaire, même si c’est un chemin 
boisé enchanteur, avec quelques passages techniques légers. Il s’étire 
longuement, pour encore 300m de dénivelé supplémentaires, jusqu’au point 
appelé Solmont. Odile vérifie l’état de la troupe, elle a minuté le parcours pour 



 

 

s’assurer que nous pourrons reprendre le bus à La Tourne. On respire un peu 
fort, mais désormais la crête s’enroule sur 3 kilomètres de petits hauts et petits 
bas jusqu’au lieu-dit Tablettes, point culminant à 1290 m, où la pause fut méritée. 
Toujours pas de pluie et bientôt une vue “abrupte” et dégagée sur le Val de 
Travers et vers Rochefort, Boudry et le lac de Neuchâtel plus loin. Nicolas profite 
du regroupement pour une photo collective et déjà nous obliquons sur la gauche 
pour retrouver vaches et pâturages qui descendent vers la vallée de la Sagne. 
Quant au groupe, il remet les softshell car la météo devient insistante. Le timing 
est parfait, pas assez pour une bière à l’auberge de la Tourne, mais assez pour 
prendre avec masque le bus bondé de marcheurs et rejoindre la terrasse des 
Alpes et Lacs à Neuchâtel pour une bière largement méritée. 
 
Hervé Richoz 
 
 
Marche d'automne au sentier de la truite 
Dimanche 25 octobre 2020 
Chefs de course : Hervé Hirt et Frank Fischer 
 
 
C'était en octobre 2020... 
Pendant l'été, les gens se sont prélassés aux terrasses des cafés, partis en 
vacances à l'étranger, oubliés les gestes barrières à respecter et le virus s'est 
multiplié. 
Mais l'automne ne savait pas, les feuilles des arbres commençaient à se cuivrer et 
à tourbillonner.  
C'était en octobre 2020... 
Hervé et Frank étaient motivés pour organiser une randonnée. Le sentier de la 
truite était bien adapté. Mais la deuxième vague du Covid 19 est arrivée et nous 
avons été obligés, à notre grand regret, d'annuler cette randonnée 
Un grand merci à Hervé et à Frank pour l'organisation de cette course, Nous 
espérons pouvoir vous proposer cette marche en 2021. 
 
 
Marche de clôture au bord de l'Orbe 
Samedi 7  novembre 2020 
Chef de course : Roland Rahier et Nylo 
 
 
C'était en novembre 2020... 
Les gens ont été surpris, plus de centres sportifs ouverts, plus de rencontres entre 
amis au café, plus moyen de boire un verre. Les mesures anti-virus se sont 
durcies, un nouveau coup de massue pour notre économie. 
Mais l'automne ne savait pas, le brouillard était bien là, les jours diminuaient, il ne 
restait plus qu'à déguster la brisolée. 



 

 

C'était en novembre 2020... 
Notre fidèle organisateur Roland avait tout prévu pour finir la saison en beauté. 
Un parcours facile au bord de l'Orbe, un grand refuge pour le casse-croûte  de 
midi, un restaurant pour notre séance de clôture avec un bon repas. Mais pour ne 
prendre aucun risque de contamination, nos autorités nous ont contraints encore 
une fois  d'annuler cette randonnée. 
Un grand merci à notre fidèle organisateur Roland qui avait préparé un joli 
programme pour cette journée.  
 
 
Et pour conclure  
 
 
Cette pandémie, qui a bouleversé notre programme d'activités, n'a pas réussi à 
altérer notre plaisir de marcher. Si nos sorties ont été moins nombreuses, la joie de 
se retrouver a été vivement appréciée. 
Merci à vous tous pour votre engagement, vos sourires, votre convivialité. 
Nous remercions chaleureusement tous nos guides qui permettent à nos membres 
handicapés de la vue de marcher en montagne sur des chemins escarpés en toute 
sécurité. Nous adressons un merci tout particulier à nos membres qui ont accepté 
d'organiser des randonnées et tous ceux qui ont préparé des sorties qui n'ont 
malheureusement pas pu se réaliser. 
Nous avons apprécié la participation des membres du Club Alpin qui sont venus en 
renfort soit pour organiser des activités ou soit pour accompagner des  personnes 
déficientes visuelles en montagne. 
Merci à celles et ceux qui ont participé à la rédaction de ces anecdotes. 
Nous espérons que l'année prochaine, vous aurez toujours autant d'enthousiasme 
à venir marcher avec le GSHV et que certains d'entre-vous continueront d'organiser 
des randonnées. 
Nous vous souhaitons à toutes et tous de très belles fêtes de fin d'année et nous 
nous réjouissons de vous retrouver tout prochainement .  
 
 
Joyeux Noël et bonne année! 
 
 
Votre Président : Vincent Tourel        
 


